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Comment résister à vos désirs, 

A cette prière, qui me flatte, 

Toute ma vie,  

Mon âme entière 

Au chant aspirent ! 

 

Dans les prés verts, partout des 

calices, 

Larges ou verts, sous le ciel clair ! 

 

Partout brillantes, fleurs mouvantes, 

D’ azur, de feu, de neige et d’or ! 

 

Papillons en essor ! 

Ils passent, ils chassent s’agacent et 

mêlent, 

Ils passent, ils chassent s’agacent et 

mêlent, 

En frémissement de couleurs, 

Au vent de leurs ailes, les fleurs. 

 

Fleurs de l’espace, fleurs de la 

terrre, 

Beauté d’un seul jour. 

Seul sur la frêle nature éphénière, 

Plane l’éternel amour ! 

Plane l’éternel amour ! 

Au ciel bleu voltigent les oiseaux, 

Partout en couples nuptiaux, 

L’espace frémit, sous leurs ailes 

vibrantes, 

Des bois tout remplis de frissons,  

Des bois tout remplis de frissons. 

 

Montent les notes éclatantes 

De leurs amoureuses chansons. 

De leurs amoureuses chansons ! 

La nature en fête en sa douceur, 

Par le discrète à notre coeur. 

Aux charmes berceurs des heures 

trop brêves, 

Se mèlent, parfums et chansons en 

nos rêves. 

Se mèlent, parfums et chansons, 

Se mèlent, parfums et chansons en 

nos rêves, 

Se mêlent, parfums et chansons en 

nos rêves ! 

 

Dans les prés verts, partout des 

calices, 

Larges ou verts, 

Sous les cieux. 

Partout vibrantes, des fleurs 

mouvantes, 

Papillons en essor ! 

Ils passent, ils chassent s’agacent et 

mèlent, 

Ils passent, ils chassent s’agacent et 

mêlent, 

En frémissement de coufleurs ! 

Au vent de leurs ailes, les fleurs ! 

 

 

 

 
 


